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Chrysanthème se demande d’abord si elle n’a pas fait un rêve. Puis, 

voyant son panier rempli jusqu’au bord de belles fraises rouges, elle 

comprend que le ciel est venu à son aide, a eu pitié de son chagrin 

et de ses larmes. Et, débordante de joie, elle rentre à la maison…

Faucon et Rose furent vivement surprises de voir les belles fraises 

que Chrysanthème apporta. Mais il n’y eut pour la pauvre 昀椀llette ni 

remerciement, ni récompense. Elle reçut l’ordre de retourner à la 

cuisine continuer son travail interrompu. Pendant ce temps, la mère 

et la 昀椀lle mangèrent toutes les fraises que Rose trouva excellentes.

Quand elles eurent tout mangé, Rose dit à sa mère :

« Maman, il doit y en avoir encore à la lisière du bois. Je veux y 

aller, pour en cueillir moi-même.

– Il fait bien froid, ma chérie  ! Tu pourrais t’enrhumer. Il vaut 

mieux ne pas sortir aujourd’hui. Après dîner, j’enverrai ta sœur en 

ramasser encore.

– Non, maman, je veux y aller moi-même  », répéta l’entêtée1  

jeune 昀椀lle.

La mère devait céder, elle céda...

Faucon et Rose mettent leurs plus chauds habits, prennent cha-

cune un panier et sortent, sans même prévenir Chrysanthème de 

leur départ. Elles se dirigent vers la lisière du bois. Elles marchent 

longtemps. Mais il n’y avait plus de fraises. Elles voulurent rentrer 

1. Entêtée : têtue, obstinée.
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et ne retrouvèrent plus leur chemin. Chrysanthème attendit jusqu’au 

soir leur retour. Puis, comme elles ne revenaient pas :

« Elles seront peut-être allées à la lisière du bois ! » se dit-elle.

Et, toute tremblante, elle sortit et alla à leur rencontre. Quelle 

ne fut pas sa surprise et sa douleur de les trouver toutes les deux 

étendues côte à côte dans la neige !... Faucon et Rose avaient perdu 

leur chemin et étaient mortes de froid.

Les enfants sages sont toujours récompensés, les mères mé-

chantes et les enfants gâtés sont toujours punis.
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